Elle :
Lui:
Elle :
Lui :
Elle :

Ohlala! Il n'y a plus rien dans les rayons.

On a quand méme trouvé ce qu'on voulait.

Oui mais si on était venus plus tard, on n'aurait rien trouvé.
On n'est pas venus plus tard.

Je sais bien : puisqu'on est la.
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Lui:

Alors pourquoi tu dis ¢a ?

Je disais ¢a comme ¢a.

Tu n'avais pas besoin de le dire.

Je dis ce que j'ai envie de dire. Ce n'est pas toi qui vas m'en empécher.
Oh la la ! Tu montes tout de suite sur tes grands chevaux.

Quels chevaux ?

C'est une expression.

Je n'aime pas tes expressions. Et tu fais expres de parler de chevaux.
Mais non, ¢a m'est venu comme ¢a.

Tu veux me faire replonger, c'est ¢a ?

Mais non, je t'assure. Je ne pensais pas a mal.
(Silence) Excuse-moi.

De quoi ?

Ben, d'avoir parlé de chevaux.

Ce n'est pas grave. J'ai déja oublié.

Alors, tu ne m'en veux pas ?

Si je t'en voulais chaque fois que...

Chaque fois que quoi ? Termine ta phrase.
Oh, laisse tomber.

Tu me reproches quoi ?

Tu veux vraiment le savoir ?

Bien sir. Sinon je ne te le demanderais pas.
C'est simple : tu n'assumes jamais les conséquences de tes paroles.
A cause des chevaux ?

Tu vois, tu recommences.

J'essaie seulement de comprendre.

Laisse tomber.

C'est un peu facile. Tu me provoques et apres je dois laisser tomber.



Elle : C'est moi qui te provoques ? Elle est bonne, celle-1a !

Lui: Quand tu sors des inepties, je ne peux pas rester sans réagir.

Elle : Des inepties ? C'est bien la premiére fois que tu me sers ce mot-la.
Lui: Faut dire que cette fois, tu as fait fort.

Elle : J'ai fait quoi ?

Lui: Lesrayons.

Elle : Quoi, les rayons.

Lui: (L'imitant) « Sion €tait venu plus tard, on aurait rien trouvé. »
Elle : Et alors, je n'ai pas raison ?

Lui: Onn'est pas venu plus tard ! Sinon, on ne serait pas encore arrivés et on ne
serait pas la a s'engueuler.



